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92e année N° 2 Février 1947

REVUE MILITAIRE SUISSE
Pour la Suisse : Pour l'Etranger :

1 an fr. 12.— ; 6 mois lr. 7.— ABONNEMENT 1 an fr. 15.— ; 6 mois fr. 9.-
3 mois fr. 4.— 3 mois fr. 5.—

Prix du numéro : fr. 1.50.

RÉDACTION : Colonel-brigadier Roger Masson.
ADMINISTRATION : Av. de la Gare 33, Lausanne. Tél. 3 36 33. Chèq. post. II. 5209

ANNONCES : Société de l'Annuaire Vaudois S. A., Rue de la Tour 8, Lausanne

La liaison artillerie-infanterie

Nous n'aurons jamais à faire de comparaison entre les
gigantesques concentrations de feux d'artillerie que les armées

belligérantes ont été à même d'exécuter durant cette dernière

guerre, et les tâches qui incomberaient à notre artillerie si

nous étions appelés à nous battre.
Il faudrait avoir vécu la destruction de Varsovie, les sièges

de Stalingrad et d'Odessa, ou encore les préparatifs qui
précédèrent la chute de Berlin, pour avoir une réelle notion de

la puissance « artillerie » qu'une grande nation peut aujourd'hui
mettre à disposition de ses soldats.

Limitons-nous donc simplement à supposer que, comme
ailleurs, notre artillerie ait subi le même développement technique,

numérique et tactique, mais à une échelle réduite,
judicieusement adaptée à la formation de notre armée, à la grandeur

de notre pays et à sa configuration topographique.
Je désire ici, relever une seule chose. Que ce soit à l'échelle

des moyens massifs engagés pendant la guerre, ou à la « réduction

» qui nous intéresse, l'artillerie restera toujours l'arme
1947 4


	...

